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POLITIQUE FAMILIALE

Des prestations 
rabotées pour faire 
des économies P.9

www.20minutes.fr Mardi 4 juin 2013 N° 2480

A la sortie de son QG de campagne, 
rue de la Lune, Paris 2e, le 3 juin.

CULTURE

Les civilisations 
méditerranéennes
ont leur musée
à Marseille P.12 Pa
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MUNICIPALES

L’UMP reste 
sous tension
Malgré la victoire de Nathalie Kosciusko-Morizet
à la primaire de Paris, dès le premier tour, l’UMP peine 
toujours à se remettre de la guerre Copé-Fillon. P.6

TURQUIE

Amnesty 
International répond 
à l’urgence P.8

BASKET

Alexis Ajinça monte 
à Paris pour contrer 
Nanterre P.19
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TENDANCE

Les enfants, 
vedettes des cours 
de cuisine P.2
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ÉDITION DE STRASBOURG
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Alexia Ighirri

A Strasbourg, il y a le choix. 
Plats salés, sucrés, seul, en 
groupe ou avec les parents, 

les cours de cuisine pour enfants sont  
légion et plaisent. Voilà 8 ans que 
Marie Abitbol, de Bistrot et Chocolat,  
anime des ateliers pâtisseries une fois 
par mois. « Il y avait une demande. On 
accueille des groupes pour les anni-
versaires, les scolaires ou les centres 
socioculturels », indique la gérante.

« Pas pour le business »
« Il y a beaucoup de cours, qui font tout 
le temps le plein ! », poursuit la ga-
gnante strasbourgeoise de Master-
Chef, Elisabeth Biscarrat, qui réfléchit 
elle aussi à en dispenser aux bambins. 
« C’est en manipulant les aliments 
qu’on apprend à les aimer. Et beau-
coup d’enfants regardent les émis-
sions culinaires à la télévision. Mais 
les petits demandent de la patience et 

de la pédagogie. Il ne faut pas le faire 
que pour le business », prévient Elisa-
beth Biscarrat. 
Nicolas Jean, gérant de Cuisine Apti-
tude, où les jeunes peuvent prendre 
des cours avec des chefs depuis 7 ans, 
acquiesce : « Globalement ça se passe 
bien, mais ce n’est pas rentable. Il vau-
drait mieux faire des cours exclusive-
ment pour adultes, parce qu’on les fait 
payer plus cher et qu’on peut en ac-
cueillir deux fois plus par atelier. Mais 
ne pas proposer de cours pour enfant 
aurait été une aberration. » Et les 
cours de cuisine ne font pas recette à 
tous les coups. La Strasbourgeoise 
Alexandra François, par exemple, 
s’était lancée dans les cours à domi-
cile, avec les Miam’s ateliers. Avant de 
renoncer, au bout d’un an : « Il n’y avait 
finalement pas assez de monde. Il faut 
dire qu’il y a pas mal de concurrence 
à Strasbourg et les gens préfèrent 
quand les cours sont dispensés par 
des professionnels », note-t-elle. W 

TENDANCE L’offre de cours de cuisine pour enfants est assez développée à Strasbourg

Les petits chefs 
se régalent
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Les cours de cuisine pour enfants rencontrent généralement le succès.

Les premières recettes de nos bambins
Tarte flambée ou à l’oignon, Spätzle et Kugelhopf… Mes premières recettes 
alsaciennes, d’Alexandra Beauvais (paru en mai aux éditions Ouest-France), 
recueille trente recettes traditionnelles de la région. Des entrées, plats, 
desserts et goûters faciles à réaliser puisqu’ils sont adaptés aux chefs en 
culotte courte. Les recettes sont par ailleurs agrémentées d’anecdotes sur 
les produits et les traditions alsaciennes.
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ACCIDENT
Grosses perturbations
sur l’autoroute A4
Lundi après-midi, peu avant 
18 h, une collision impliquant  
six véhicules est survenue sur 
l’autoroute A4 dans le sens 
Strasbourg-Paris, au niveau 
de Schiltigheim. 
Deux voies de circulation 
sur trois ont été fermées, 
provoquant un bouchon 
de sept kilomètres une heure 
après le carambolage.

MÉTÉO
La décrue du Rhin
est amorcée
La crue du Rhin connaît un 
reflux depuis lundi soir. 
Les débits constatés à 
hauteur de Strasbourg/Kehl, 
sont repassés sous le seuil 
de 3 500 m3/seconde, ce qui 
a permis la vidange du bassin 
de rétention du barrage 
agricole de Kehl/Strasbourg.

secondes20

LE CHIFFRE

15 000
cyclistes et promeneurs 
ont participé au premier 
SlowUp français, entre 
Châtenois et Bergheim 

à l’occasion 
du 60e anniversaire de

la Route des vins d’Alsace.

A l’entrée de Koenigshoffen, une par-
tie du camp rom de la « Petite Forêt » 
a été rayée de la carte. Une pelle mé-
canique a détruit huit baraques fin 
avril, alors que leurs occupants étaient 
retournés en Roumanie pour quelques 
semaines à l’occasion de la fête ortho-
doxe de Pâques, raconte Jean-Claude 
Meyer, de l’association Latcho Rom. 
« Et quand deux familles que l’on sui-
vait, soit 10 personnes dont trois en-
fants,  sont rentrées la semaine der-
nière et ont voulu reconstruire, des 
policiers sont venus pour les en dis-

suader », dénonce-t-il. Finalement, 
une première baraque a pu être as-
semblée à partir d’éléments servant à 
la construction de chalets de Noël, mis 
à disposition par la communauté Em-
maüs de Mundolsheim. Latcho Rom 
demande à la ville d’intervenir auprès 
du préfet pour que cette construction 
ne soit pas démolie. L’association dé-
plore aussi que la préfecture ait décidé 
de raser les cabanes sans proposer de 
solutions alternatives. Contactée, 
celle-ci n’a pas donné suite à nos 
questions. W T.C.

KOENIGSHOFFEN

Des baraques roms ont été rasées
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Une baraque a été reconstruite.

CINÉMA

Star et UGC 
partenaires
Dès mercredi, les cinémas Star et Star 
Saint-Exupéry ouvrent leurs salles 
aux porteurs de carte UGC illimité. 
« Cette décision qui semble importante, 
voire “révolutionnaire” puisqu’un indé-
pendant se lie avec son principal 
concurrent, est toutefois beaucoup plus 
banale qu’il n’y parait », indique le Star, 
qui espère attirer un nouveau public. 
Nous appliquons simplement une loi 
émise par le Conseil d’Etat (...) qui per-
met l’utilisation par les salles indépen-
dantes des formules mises en place 
par les grands groupes. » W A.I.

Thomas Calinon

«F aire de la ville sur la 
ville », « lutter contre 
l’archipel urbain »... 

Deux expressions qui reviennent fré-
quemment dans la bouche du maire 
de Strasbourg, Roland Ries (PS), et de 
son adjoint à l’urbanisme, Alain Jund 
(EELV). Elles illustrent la volonté de 
construire de manière relativement 
dense là où se trouvent les activités et 
les services. Plutôt près du centre qu’à 
la périphérie, donc, afin de lutter 
contre la périurbanisation, la consom-
mation de terres agricoles et les em-
bouteillages. Mais les statistiques de 
l’Insee montrent que les Alsaciens 
continuent à rêver à la maison indivi-
duelle.

« L’ordre des choses »
La crise économique, bien sûr, a freiné 
le secteur de la construction, mais les 
mises en chantier de maisons indivi-
duelles diminuent moins que celles 
des immeubles. La construction de 
4 000 maisons a débuté en 2012 dans 
la région, constate l’Insee, et l’édifica-
tion de 2 700 autres a été autorisée au 
cours de l’année. « Les aménageurs 
semblent miser sur une reprise de 
cette activité car, sur la centaine de 
lotissements autorisés en 2012, dont 
les trois quarts dans le Bas-Rhin, 94 % 

des lots proposés à la vente sont des-
tinés à recevoir une maison indivi-
duelle », notent Julie Marchi et Jean-
Paul Strauss, de la Direction régionale 
de l’environnement, de l’aménagement 
et du logement. 

Illustration à Niederhausbergen, où un 
lotissement (10 pavillons et 8 petits 
collectifs) est en cours d’aménagement 
et où le maire, Jean-Luc Herzog (sans 
étiquette), annonce : « Pour les lotisse-
ments futurs, on sera sur une règle de 
deux tiers de maisons pour un tiers de 
petit collectif. » « Pour moi, argumente-
t-il, l’accès à la propriété sous la forme 
de la maison individuelle, cela fait par-
tie de l’ordre des choses et c’est ce que 
veulent les gens ». C’est aussi ce qu’il 
veut lui, car comme il le dit, la construc-
tion de pavillons est aussi une façon de 
garder « les caractéristiques, le patri-
moine du village ». W 

HABITAT La construction de logements individuels reste élevée en Alsace

La maison de leurs rêves
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10 maisons et 8 petits immeubles sont en construction à Niederhausbergen.

« Grandes surfaces et adaptabilité »
Nadia Monkachi, de l’Agence de développement et d’urbanisme 
de Strasbourg, pondère le constat de l’Insee. « Sur le long terme, il y a une 
baisse de la maison individuelle, souligne-t-elle. Et quand on décrypte le désir 
de maison, on se rend compte que les gens veulent surtout de grandes 
surfaces et de l’adaptabilité. Si on construisait de plus grands appartements, 
le désir de maison ne serait pas aussi fort. » Reste l’obstacle du coût...



CONFÉRENCE
La transmission 
de patrimoine
Dans le cadre de son cycle de 
conférences intitulé « Soutenir les 
aidants familiaux », Strasbourg 
propose de favoriser l’échange 
et le partage d’expériences. La ville 
organise ainsi mercredi 5 juin, de 
14 h à 16 h, à la Maison des syndicats 
(1, rue Sédillot), une conférence 
sur le thème :« Transmission de 
patrimoine : donations, testament ». 
Un notaire interviendra.

Le tram aux quartiers 
Hautepierre et Poteries
Ce mardi, à 18 h 30 au collège 
François Truffaut, une réunion 
publique d’information est proposée 
aux Strasbourgeois pour faire le 
point sur le chantier des extensions 
des lignes A et D dans les quartiers 
Hautepierre et Poteries.

CIRCULATION
Chantier du BHNS
La fermeture du tunnel du Marais-
Vert/Wodli gène l’accès à l’autoroute 
et aux autres quartiers depuis ce 
secteur. Des aménagements 
temporaires sont mis en place pour y 

remédier : depuis la rue du Marais-
Vert, l’accès au boulevard Wilson est 
facilité par un nouveau couloir 
d’insertion et la sortie du parking P3 
Wilson par la rue du Marais-Vert est 
condamnée au profit de celle par la 
rue des Halles, où il est désormais 
possible de prendre à gauche la rue 
du Travail et de rejoindre le 
boulevard du Président Poincaré. 
Infos : 03 88 60 98 60

Réfection des bordures
Jusqu’au 7 juin, lors de travaux de 
réfection des bordures dans les rues 
de Kolbsheim et Henri-Sellier, la 
chaussée y sera ponctuellement 
rétrécie, la circulation mise en sens 
unique alternée et le stationnement 
interdit.
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INFOS-SERVICES

20 Minutes Strasbourg
2, rue du Saumon. 
67000 Strasbourg
Tél. 03 88 23 96 33 
Fax. 03 88 23 96 30
strasbourg@20minutes.fr
Contact commercial :
Laurence Kintz : 06 21 96 13 69
lkintz@20minutes.fr

Après dissipation de quelques 
nuages bas, les éclaircies 
se généraliseront à la plupart 
de nos régions. Les températures 
seront presque de saison. 
De rares orages sont attendus 
en montagne et dans le Var.

AUJOURD’HUI

ET EN FRANCE

DEMAIN
matin après-midi matin après-midi

C’est le printemps !

9 °C 20 °C 11 °C 22 °C

LA MÉTÉO À STRASBOURG
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Maud Pierron

L a victoire de Nathalie Kosciusko-
Morizet à la primaire de Paris (lire 
l’encadré) ne masque pas l’échec 

de l’UMP. Tant sur l’organisation que sur 
le climat tendu entre les candidats. Le 
reflet d’un parti qui peine à se remettre 
de sa crise de septembre. « L’UMP est 
convalescente, consent Benoist Apparu, 
député UMP de la Marne. Et la primaire 
parisienne en paie les pots cassés. » 
Pour lui, le problème majeur du parti, 
qui rejaillit sur Paris, c’est l’absence de 
leadership. « On ne sait pas vivre sans. 
Tant que cette question ne sera pas ré-
glée, nous n’irons pas mieux. »

« Un suicide collectif »
Fillon contre Copé ? La question, réglée 
en surface, empoisonne en coulisse la 
primaire. « Certains se trompent d’élec-
tion, tacle une observatrice de la droite 
parisienne. C’est encore la guerre Copé 
contre Fillon »; avec Pierre-Yves Bour-
nazel dans le rôle du candidat de Copé 
et Nathalie Kosciusko-Morizet (NKM) en 
soutien de Fillon. Le jeune loup parisien 
se prévaut par ailleurs du soutien de la 
Droite forte… qui a appelé à faire battre 
NKM en raison de sa position sur le ma-
riage pour tous. « Ces petits marquis qui 
n’ont jamais été élus se permettent de 
donner des consignes de vote ! », tonne 
Pierre Lellouche, député UMP de Paris.

Pour lui, son parti n’a plus de « cap » 
idéologique et les divergences idéolo-
giques entre les différents courants sont 
immenses. « Il y a un vrai risque d’im-
plosion de la droite. On assiste à un sui-
cide collectif depuis un an », se déses-

père-t-il. Philippe Gosselin, député UMP 
de la Manche, pointe du doigt les entou-
rages des candidats « qui devraient évi-
ter de mettre de l’huile sur le feu ».
Le plus grave, à ses yeux, c’est que 
« l’exemple parisien nous fait tomber 
de quelques marches qu’on avait re-
montées difficilement depuis la crise 
de septembre ». D’autant plus grave 
que Paris, cette fois, de l’avis de tous 
nos interlocuteurs, « est gagnable ». 
« Les arrière-pensées des uns et des 
autres sont désespérantes. Je vais finir 
par croire que la formule “la droite la 
plus bête du monde” est vraie », se la-
mente Pierre Lellouche. W 

POLITIQUE La primaire organisée à Paris confirme un climat tendu

« L’UMP est convalescente »
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Lundi soir, NKM a remporté la primaire au premier tour, avec 58 % des voix.

NKM représentera l’UMP à Paris
Nathalie Kosciusko-Morizet a été désignée lundi comme candidate de l’UMP à 
la Mairie de Paris, au terme de la primaire. Elle affrontera Anne Hidalgo (PS) 
en 2014. Avec 58,16 % des voix des 20 074 votants, Nathalie Kosciusko-
Morizet devance Jean-François Legaret, maire du Ier arrondissement de Paris 
(20,40 %), Pierre-Yves Bournazel, conseiller de Paris (10,75%), 
et Franck Margain, vice-président du Parti chrétien-démocrate (10,34 %).

« Les Corses sont les premières vic-
times de la violence et des mafias. » 
Arrivé lundi sur l’île de Beauté, pour 
une visite de deux jours lors de la-
quelle il doit signer la troisième 
tranche de 537 millions d’euros du 
plan exceptionnel d’investissement, 
Manuel Valls a appelé les Corses et 
leurs élus à « se mobiliser » dans « la 
lutte contre les mafias ». « Je n’ai ja-
mais fait de faux procès contre qui-
conque », a ajouté le ministre de l’In-
térieur en réponse aux propos de ceux, 
en Corse, qui ont critiqué ses récentes 

déclarations sur la persistance d’une 
« mafia » dans l’île de Beauté. « Je dis 
que la culture corse est prisonnière de 
cette violence », a-t-il souligné. C’est 
à ses yeux la « première des priorités » 
avec celle de « l’économie ».
Manuel Valls est arrivé sur l’île de 
Beauté dans un contexte tendu, mar-
qué en fin de semaine par le onzième 
homicide de l’année dans l’île et de 
violents affrontements à Bastia 
(Haute-Corse) entre des militants na-
tionalistes d’un syndicat étudiant et les 
forces de l’ordre. W 

CORSE

Valls veut lutter contre les mafias
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Manuel Valls, lundi à Bastia.

A partir de 19 h 10 sur RFI, 
Jérôme Guedj, député PS 

de l’Essonne

MARDI POLITIQUE

FAITS DIVERS
Verbalisée pour un niqab
Une Grenobloise de 18 ans 
a été verbalisée lundi après 
s’être présentée à la 
préfecture de l’Isère vêtue 
d’un voile intégral pour 
effectuer une demande de 
logement. Elle aurait expliqué 
à la police que son niqab lui 
servait de masque sanitaire 
parce qu’elle était malade.

Le vol de voiture 
n’est pas pour les clowns 
Lundi matin, à Seclin (Nord), 
deux hommes portant des 
masques de clowns ont tenté 
de braquer une voiture... 
qui s’est révélée être celle 
de la brigade anti-criminalité. 
Venue avec un véhicule 
banalisé, la police avait été 
alertée par un habitant du 
quartier. Les deux individus 
ont été arrêtés.

JUSTICE
Guérini (re)mis en examen
Jean-Noël Guérini a été mis 
en examen, lundi, pour 
association de malfaiteurs, 
dans un des volets de l’affaire 
des marchés présumés 
frauduleux des Bouches-
du-Rhône. Le président PS 
du conseil général est déjà 
poursuivi dans un autre 
dossier, qui concerne 
des décharges exploitées 
par son frère, Alexandre.

CLIMAT
Ça va chauffer
Le climat de la France 
pourrait se réchauffer de 
3,8 °C d’ici à la fin du siècle, 
par rapport à la température 
actuelle, si l’augmentation 
des émissions de gaz à effet 
de serre se poursuit au 
rythme actuel, selon une 
étude du CNRS publiée lundi.

secondes20
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C’EST DIT !

« Il faut avancer vers un processus 
de dépénalisation des drogues. »

 José Serrano, ministre de l’Intérieur de l’Equateur,
lors d’une interview sur une radio locale.

RÉPUBLIQUE TCHÈQUE

Le zoo pare aux inondations
Le jardin zoologique de Prague veut tout 
tenter pour sauver ses pensionnaires, 
alors que des inondations ont fait huit 
morts et obligé les autorités à évacuer 
des milliers de foyers. Traumatisé par le 
spectre de la crue catastrophique de 
2002, qui avait coûté la vie à plusieurs de 
ses animaux emblématiques, le zoo pare 
au plus pressé pour sauver ses pension-
naires. Pas moins d’un millier d’animaux 
dont les tigres et autres grands fauves 

ont dû être déplacés en catastrophe vers 
les hauteurs du parc, moins exposées 
aux inondations. « Il y a eu quelques pe-
tites blessures, quelques égratignures. 
Mais c’est plutôt normal quand une cen-
taine de personnes évacuent d’urgence 
un millier d’animaux », explique Petr 
Velensky, spécialiste en charge des rep-
tiles du zoo praguois, situé au bord de la 
rivière Vltava sortie soudain de son lit 
dimanche. W 

Le vice-Premier ministre britannique 
Nick Clegg, l’a assuré lundi dans le 
Daily Telegraph : il est « déterminé » à 
moraliser la vie politique. Le leader du 
Parti libéral-démocrate s’exprimait 
alors qu’un nouveau scandale écla-
bousse quatre parlementaires dont 
trois de la chambre des Lords, filmés 
à leur insu en train de proposer leurs 
services contre de l’argent.

Un vœu pieux
« Ce qui est intéressant, c’est de se 
demander pourquoi c’est surtout la 
chambre des Lords qui est touchée, 
estime Jean-Claude Sergeant, coau-
teur d’Ethique politique et corruption au 

Royaume-Uni (éd. Presses universi-
taires de Provence). Les membres de 
la chambre des Lords [Chambre haute 
du Parlement] n’ont pas de revenu fixe, 
contrairement à ceux de la Chambre 
des communes [Chambre basse] ».
Le gouvernement s’était pourtant 
déjà engagé à moraliser la vie poli-
tique. Un vœu pieux, selon Jean-
Claude Sergeant. Encadrer les rap-
ports entre les entreprises et les 
groupes politiques est d’autant plus 
délicat que les entreprises financent 
les partis politiques, en particulier le 
Parti conservateur. Mais ce nouveau 
scandale remet les autorités sous 
pression. W F. V.

ROYAUME-UNI

Les liaisons dangereuses des 
parlementaires avec les lobbys

Le gouvernement visé
Le mouvement de contestation né 
à Istanbul la semaine passée contre
un projet d’aménagement urbain 
regroupe désormais des groupes plus 
ou moins politisés, anti-Erdogan.

Faustine Vincent

L es affrontements ont repris lundi 
pour la quatrième journée consé-
cutive en Turquie entre policiers 

et manifestants hostiles au Premier mi-
nistre, Recep Tayyip Erdogan. Et, pour 
la première fois depuis le début de ces 
manifestations, un mort a été signalé : 
l’Union des médecins turcs a annoncé 
qu’un jeune manifestant avait été tué 
dimanche soir à Istanbul par une voiture 
ayant percuté la foule qui protestait 
contre le gouvernement.
La brutalité de la répression a suscité 
de nombreuses critiques des Etats-
Unis, du Royaume-Uni ou de la France. 
Le Premier ministre a reconnu que des 
« erreurs » avaient été commises par la 
police et a promis des sanctions contre 
ses excès. « Les policiers utilisent les 
cartouches de gaz lacrymogène et visent 
la tête des manifestants. C’est la pre-
mière cause de blessures lors des ma-
nifestations », témoigne la présidente 
d’Amnesty International France, Gene-
viève Garrigos.

L’antenne d’Amnesty 
« devenue un dispensaire »
Le bureau turc d’Amnesty International 
étant situé aux abords de la place Tak-
sim, il se retrouve « au cœur des mani-
festations » et a été « investi par des 
blessés ». « On est pratiquement devenu 
un dispensaire, avec une vingtaine de 
médecins qui accueillent les blessés, 
précise Geneviève Garrigos. Nous avons 

aussi des informations selon lesquelles 
les policiers ont arrêté des blessés pour 
les placer en détention. »
Selon les tout derniers chiffres d’Am-
nesty International, 1 500 blessés au 
moins ont été admis dans les hôpitaux 
d’Istanbul, dont sept en soins intensifs, 
114 à Ankara, dont 15 dans un état grave, 

et 420 à Izmir, dont 60 dans un état grave.
L’ONG a aussi rectifié lundi l’informa-
tion qu’elle avait recueillie auprès de 
témoins dimanche, qui faisaient état 
de deux morts au cours des manifes-
tations en Turquie. Après vérification, 
ces deux personnes sont en réalité 
« dans un état très grave ». W 

TURQUIE Après quatre jours d’affrontement, Amnesty International annonce ses chiffres

Les autorités répriment durement
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Le mouvement contestataire est né à Istanbul 
mais commence à se propager dans tout le pays.

Retrouvez sur votre smartphone un diaporama 
des manifestations de la place Taksim.



PATRONAT
Un avant vote au Medef

Geoffroy Roux de Bézieux 
a recueilli 19 voix au conseil 
exécutif du Medef, contre 18 
à Pierre Gattaz et 6 à Patrick 
Bernasconi dans la course à la 
présidence. Le vote du conseil 
exécutif est consultatif, le 
successeur de Laurence Parisot 
sera élu par les 560 membres 
votants lors de l’assemblée 
générale du Medef, le 3 juillet.

AUTOMOBILE
Des chiffres en baisse 

Les immatriculations de voitures 
neuves ont replongé en France 
le mois dernier, avec un repli 
global du marché de 10,3 % à 
148 554 unités, selon le Comité 
des constructeurs français 
d’automobiles (CCFA). PSA 
contient sa baisse à 8,2 % grâce 
à la bonne tenue de Peugeot. 
Renault accuse un plongeon de 
- 20,3 %. Les constructeurs 
étrangers sont en repli de 8,4 %.

secondes20

Le tribunal de grande instance de 
Nanterre a mis lundi en délibéré au 
20 juin sa décision sur la validité du 
plan de sauvegarde de l’emploi (PSE) 
de Goodyear, qui prévoit la fermeture 
du site d’Amiens-Nord, employant 
1 173 salariés. En début d’audience, 
le tribunal a refusé une demande de 
renvoi formulée par l’avocat du co-
mité central d’entreprise (CCE), 
Me Fiodor Rilov, qui a invoqué des 
« éléments nouveaux », l’avocat de 
Goodyear estimant de son côté que 
cet argument n’était qu’une « mas-
carade ».
Le tribunal avait été saisi en référé par 
le CCE de Goodyear et le syndicat CGT, 
qui souhaitent faire suspendre le plan 
social. Entamée vers 10 h, l’audience 
s’est tenue en présence d’une cin-
quantaine de salariés venus en car 
depuis Amiens-Nord.
Dès lundi matin, les accès de l’usine 
Goodyear à Amiens-Nord, menacée 
de fermeture, ont été bloqués par des 
salariés. W 

GOODYEAR

Une décision 
repoussée
au 20 juin
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La réforme du quotient familial plu-
tôt que le rabotage des allocations. 
En choisissant la voie de l’impôt pour 
résorber le déficit de la branche fa-
mille de la Sécu, François Hollande 
a choisi la solution la plus consen-
suelle aux yeux des associations et 
des partis politiques. Une décision 
qui ne tenait pourtant pas la corde il 
y a encore quelques semaines.
Difficile de ne pas se demander si le 

contexte des manifestations contre 
le mariage pour tous n’a pas pesé 
sur le choix de cette réforme. « Le 
mouvement de la Manif pour tous, ça 
a pu jouer. Clairement, le gouverne-
ment n’a pas voulu ouvrir un nouveau 
front, mais c’est une illusion », ex-
plique le député UMP Philippe Gos-
selin.
A Matignon, on tempère cette ana-
lyse en expliquant que les partisans 

de la Manif pour tous auraient été 
contre toute réforme mais que celle-
ci est « la plus juste ». « Il y a une 
volonté d’écoute des associations qui 
jugeaient que la modulation du quo-
tient était préférable. On touche plus 
de familles aisées, mais avec un im-
pact moins important par famille. 
C’est donc plus juste », positive un 
conseiller d’un cabinet ministériel. W 

Matthieu Goar

François Hollande joue l’apaisement

Céline Boff

L e Premier ministre, Jean-Marc 
Ayrault, a présenté lundi sa ré-
forme de la politique familiale 

et ses trois mesures phares.

V  La baisse du quotient familial
Le quotient familial permet aux mé-
nages imposables d’obtenir une ré-
duction d’impôts en fonction de leurs 
revenus et du nombre d’enfants à 
charge. D’après le gouvernement, 
abaisser de 2 000 à 1 500 € le plafond 
de ce quotient familial aura un impact 
sur les ménages qui élèvent deux en-

fants et dont le revenu est supérieur 
à 5 850 €. Mais selon les spécialistes, 
cette réforme aura un impact margi-
nal. Elle entrera en vigueur à partir 
de septembre 2014. 
V  La prestation d’accueil du jeune 
enfant (Paje)
Les parents peuvent bénéficier de 
cette allocation de base – qui s’élève 
à 184,62 € – s’ils ont un enfant de 
moins de 3 ans à leur charge, mais 
sous condition de ressources. Par 
exemple, une famille d’un enfant dont 
les deux parents travaillent, gagnant 
plus de 4 300 € par mois ne la touche 
pas. La réforme prévoit de diviser le 

montant de l’allocation par deux pour 
les allocataires ayant les plus hauts 
revenus, soit 92 €. Cette mesure 
s’appliquera à compter du 1er avril 
2014.
V  Suppression de la réduction 
d’impôts pour frais de scolarité
Jusqu’à présent, les parents impo-
sables bénéficiaient d’une réduction 
liée aux frais de scolarité de leurs 
enfants. Concrètement, les impôts 
d’un foyer diminuaient de 61 € par 
enfant inscrit au collège et de 153 € 
par adolescent inscrit au lycée. Les 
réductions des étudiants sont main-
tenues. W 

RÉFORME Les trois principales mesures fiscales et sociales qui vont changer

Le plafond du quotient 
familial abaissé
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Le gouvernement a choisi la solution la plus consensuelle aux yeux des associations et des partis politiques.



Pour faire paraître une offre d’emploi : pubemploi@20minutes.fr

Toutes nos offres d’emploi sont dans 20 Minutes 
du lundi au jeudi

aujourd’hui

Découvrez jusqu’à jeudi les 4 épisodes du Feuilleton de 
l’Entreprise consacrés au métier de « Gardien de la Paix » !
La Police National vous éclaire...

Episode 2 : “La formation du gardien de la paix”

Demain épisode 3 : “La carrière du gardien de la paix”

Le gardien de la paix bénéficie d’une formation rémunérée de 12 mois, alternant école de
police et stages en services actifs (sécurité publique, police judiciaire, renseignement, compagnies
républicaines de sécurité ou police au frontières). La formation consiste à acquérir des compétences
théoriques et pratiques.

Au programme :
Déontologie, investigation, droit pénal et procédure pénale, tir, armement, techniques de défense en
intervention, secourisme, renseignement…

A l’issue de la scolarité, l’élève ayant réussi les épreuves d’aptitude est nommé gardien de la paix
stagiaire. Son affectation est définie en fonction de son rang de classement et des postes proposés
par l’administration.

« J’avais un super formateur qui avait beaucoup d’expérience et qui nous a transmis son savoir avec passion.
A l’école, plus on avance plus on a envie de mettre les pieds sur le terrain. Le premier stage reste marquant,

surtout avec la remise de l’uniforme : c’est l’aboutissement des choses. Ca y est, j’en fais partie, même si il faut travailler
pour avoir sa carte police. Un conseil, gardez en tête votre objectif : faire le métier de policier. La persévérance et la passion
du métier sont des atouts. »

Arnaud, 27 ans, gardien de la paix

« A mon entrée en école, tout était nouveau. J’ai découvert la procédure, le métier de policier qui ne se résume
pas à « Bonjour, vos papiers s’il vous plaît ». Derrière l’image de l’action, il y a des connaissances à avoir pour

exercer le métier : droits et obligations, techniques… La formation, c’est le code pour avoir le permis. Mon conseil : dès le
début, adoptez une méthode de travail, et ce tous les jours. Il est important de savoir rédiger et savoir se référer aux bons
articles des lois et règlements. »

Bruno, 45 ans, brigadier-chef de police

Gardien de la paix, bien plus qu’un métier : une carrière s’ouvre à vous.

Le feuilleton de l’entreprise

RECHERCHE
Pour les profils
les plus demandés,
les employeurs rivalisent

d’inventivité. P.2

Aquoi ça ressemble,

l’entreprise idéale? P.4

CV, entretien : comment

sedémarquer. P. 6

Lepersonal branding,

techniquemoderne. P. 8

MOBILITÉ
Commencer sa carrière

à l’étranger peut ouvrir

bien des portes. P.10

Pour trouver la boîte
en or, un coupd’œil
aux labels peut aider.P.12

Il n’y a pas queParis
dans la vie : la province,

c’est chouette aussi. P.14

FORMATION
Envie d’un diplôme
supplémentaire? Les

écoles d’ingénieurs
ont la cote. P. 15
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Jeunesdiplômés,
commentsortirdu lot

Nous vous donnons rendez-vous
le 10 JUIN

Pour découvrir notre dossier spécial
“ JEUNES DIPLOMÉS ” !

retrouvez toutes les offres emploi  du lundi au jeudi retrouvez toutes les offres de formation  tous les vendredis
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« Le projet « Mécanhumanimal » m’a 
été proposé il y a deux ans par le 
musée des Arts et Métiers, a confié Enki 
Bilal à 20 Minutes. Associer mon œuvre, 
qui s’articule beaucoup sur une tri-
nité humains-animaux-technologie aux 
pièces du musée m’a semblé une évi-
dence. J’ai eu libre accès aux réserves 

et j’y ai découvert des objets in-
croyables. J’étais aussi émerveillé 
qu’un gamin parce que je découvrais 
une concentration de créations du 
génie humain. Ça a vraiment nourri 
mon approche. » Le dessinateur se fé-
licite également que la BD soit de plus 
en plus accueillie dans les musées : « Il 

suffit de visiter les grottes de Lascaux 
pour réaliser l’importance du dessin. 
Heureusement, les a priori disparais-
sent peu à peu. C’est aussi dû au fait 
que les conservateurs font aujourd’hui 
partie d’une génération qui a consommé 
de la BD et qui n’a plus honte d’appré-
cier ce médium. » W 

« Une concentration de créations du génie humain »

Olivier Mimran

L e musée des Arts et Métiers de 
Paris apprécie décidément la 
bande dessinée : après François 

Schuiten, cet antre de la créativité ac-
cueille Enki Bilal. Serge Chambaud, le 
directeur de ce musée qui conserve 
des machines, modèles, et dessins des 
XIXe et XXe siècles, se félicite de « voir 
des objets à vocation technique enfin 
liés à l’art ».

Planches originales
L’artiste, à qui le musée a donné libre 
accès à toute sa collection, s’est auto-
risé à fusionner ses dessins à de vieux 
mécanismes, ou à « réinventer » un 
usage à ces derniers. Ainsi, un émet-
teur de radium, auquel on soumettait 
jadis les patients souffrant d’un pro-
blème de peau, devient « un provoca-
teur de beauté enrichi ». Que les fans 
du créateur de la trilogie « Nikopol » 
se rassurent, l’exposition « Mécanhu-

manimal » présente aussi une cen-
taine de planches originales – dont 
cinq inédites – de leur idole, réparties 
en cinq thèmes : « Passions hu-
maines », « Animaux », « Rêves de 
machines », « Conflits et planète » et 
« Monstres et hybrides ». Ainsi, si l’ex-
position se fond formellement dans le 
lieu qui l’abrite, elle demeure avant 
tout une vitrine pour l’œuvre, incroya-
blement riche, d’un créateur hors 
norme. W 

« Mécanhumanimal, du 4 juin 2013 au 5 janvier 
2014 au musée des Arts et Métier.

EXPO Le dessinateur Enki Bilal investit le musée des Arts et Métiers avec « Mécanhumanimal »

Face aux boulons, 
les bulles
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Enki Bilal fusionne ses dessins 
à de vieux mécanismes.

Sur votre smartphone, retrouvez le 
diaporama des photos de l’exposition.
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Orelsan en rêvait. Il va s’y retrouver, 
en haut de l’affiche. Le rappeur va 
jouer pour la première fois dans un long 
métrage, Faire connaissance avec la 
France de Danielle Arbid, dont le tour-
nage est prévu cet automne à Paris. Il 
sera entouré de Vincent Lacoste, Melvil 
Poupaud et Golshifteh Farahani. 
Contactée par le site AlloCiné, la réali-
satrice explique avoir été touchée par 
le côté « assez mélancolique » de l’ar-
tiste, loin de « son image de bad boy ». 
Mélancolique, oui, mais cinéphile aussi. 
Le rappeur a récemment participé à un 
clip de Flynt rendant hommage aux 
classiques du cinéma. W S. L.

PREMIER RÔLE

Orelsan sa lance dans le cinéma
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Le rappeur Orelsan.

Le Rewind

L’émission
qui revient 
sur les faits 
insolites
du jour.

Deux expositions temporaires
L’exposition « Le noir et le bleu » présente l’histoire des relations entre 

l’Occident et les pays du sud du Bassin méditerranéen depuis l’expédition de 

Bonaparte en Egypte jusqu’aux révolutions arabes de 2011. L’autre exposition 

temporaire, « Le bazar du genre », pose la question de la place du genre dans 

les pays méditerranéens, de la place des femmes à celle des homosexuels, 

en passant par l’acceptation des personnes transgenres dans ces sociétés.

De notre envoyé spécial

à Marseille
Benjamin Chapon

«L es gens vont enfin savoir 
ce que je voulais dire 
quand je parlais d’un 

musée de civilisations du XXIe siècle. » 
Bruno Suzarelli, président du MuCEM 
(Musée des civilisations méditerra-
néennes) de Marseille, est impatient 
d’accueillir le président de la Répu-
blique, mardi, puis le public, vendredi.
Le premier niveau du bâtiment ima-
giné par Rudy Ricciotti est occupé par 
les espaces d’accueil et de médiation 
et la Galerie de la Méditerranée.

Espaces ouverts
Zeev Gourarier a conçu un parcours 
qui mêle pièces archéologiques, objets 
du quotidien et œuvres contempo-
raines. « Il y a quatre moments dans 
ce parcours, mais l’un mène à l’autre, 
explique le directeur scientifique du 

Mucem. L’invention de l’agriculture 
conduit à celle de la religion mono-
théique. Parce que lorsqu’on domes-
tique la nature, qu’on ne la divinise 
plus, on a besoin de créer une entité 
au-dessus de nous qui nous domine à 
nouveau. »
Le visiteur pourrait être déboussolé 
dans ses espaces ouverts, sans murs, 
où sont juxtaposées des pièces de na-
ture radicalement différente. Pour l’in-
vention de la démocratie, Valérie Ran-
son-Enguiale fait ainsi voisiner une 
version d’époque de la Déclaration uni-
verselle des droits de l’homme et une 
guillotine encore en service en 1981, 
« pour illustrer la question de la vio-
lence légale ». La réussite du Mucem 
passera par la capacité du public à ac-
cepter d’être un peu perdu et de retrou-
ver seul le chemin. Car à la sortie du 
musée, par son sommet, on est récom-
pensé par une vue magique sur le vieux-
port de Marseille et sur une Méditerra-
née, source d’interrogations infinies. W 

INAUGURATION Le Musée des civilisations méditerranéennes ouvre ses portes à Marseille

Le Mucem éclaire 
la Méditerranée
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« Le bazar du genre », 
une exposition visible dès vendredi.

Sur votre smartphone, retrouvez 
le diaporama des expositions.
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RÉCOMPENSE
Alice Zeniter, lauréate 
du prix France Inter
Alice Zeniter a reçu lundi le 
prix France Inter pour Sombre 
dimanche (Albin Michel), 
un roman mélancolique et 
puissant qui brosse le portrait 
d’une famille hongroise sur 
plusieurs générations. Le jury 
de cette 39e édition était 
présidé par la romancière 
Geneviève Brisac.

AUDIENCE
Apple accusé d’entente 
sur le prix des e-books
Apple comparaît depuis lundi 
devant le justice à New York. 
Le groupe informatique 
est accusé de s’être entendu 
avec cinq grandes maisons 
d’édition aux Etats-Unis pour 
relever les prix des livres 
électroniques au détriment 
des consommateurs. 
L’audience devrait durer 
trois semaines.

secondes20

Afin de résister à la crise et aux diffi-
cultés qui rongent les leaders du sec-
teur, l’Observatoire société et consom-
mation (Obsoco) a livré ses conseils lors 
des Rencontres nationales de la librai-
rie. Qu’attendent les clients des librai-
ries indépendantes ? Que les libraires 
cherchent à mieux les connaître, qu’ils 
segmentent leur offre et leur parole, 
qu’ils « épaississent le lien » avec les 
lecteurs via les réseaux sociaux, qu’ils 
développent « le sentiment d’apparte-
nance à une communauté », et qu’ils 
« amplifient la dimension expérien-
tielle » de leur commerce, selon le pro-
fesseur d’économie venu présenter 
l’étude. Les dispositifs de type « client 
privilégié » moyennant une cotisation 
annuelle suscitent l’intérêt de 55 % des 
personnes interrogées. Autres attentes 
évoquées : une diversification vers l’oc-
casion, un café littéraire, la presse, des 
ateliers pour enfants, la billetterie de 
spectacles, des ateliers d’écriture ou 
encore une borne de téléchargement 
de fichiers numériques. W S. L.

ÉTUDE

Plus proche 
de toi 
mon libraire
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POP UP PARTY

Les tranches de vies imaginaires 
de Rébecca Dautremer
Est-ce un théâtre de marionnettes, 
une enfilade de silhouettes ou un livre 
animé ? Le Petit Théâtre de Rébecca de 
Rébecca Dautremer (éd. Gaultier-Lan-
guereau) est un objet d’art et de litté-
rature qui défie les définitions. Ce livre 
en papier découpé aux allures d’album 
jeunesse rassemble près de cent per-
sonnages issus des albums de l’illus-
tratrice ou appartenant à son panthéon 
artistique. Alice aux pays des mer-

veilles, le Petit Poucet, la confidente, le 
monstre ou le roi de cœur, le crapaud 
ou la maman de Salomé apparaissent 
et s’entremêlent au fil des pages. L’ou-
vrage époustoufle par sa finesse den-
tellière. Avec l’impression qu’à chaque 
page, un nouveau monde naît de l’en-
trechoquement de plusieurs imagi-
naires. W Anne Kerloc’h
Le Petit Théâtre de Rébecca, édition revue 
et augmentée, Gaultier-Languereau, 35 €.

L’ouvrage de Rébecca Dautremer époustoufle par sa finesse dentellière. 

Joël Métreau

M ais pourquoi sont-
ils si méchants ? 
La 5e Vague (Robert 

Laffont, 18,50 €), un thriller 
pour ados et jeunes adultes 

de l’Américain Rick Yancey, ne nous 
le dira pas. En tout cas, les extrater-
restres sont déterminés à chasser 
l’espèce humaine de la Terre. « J’ai 
essayé de penser comme un alien, 
sourit Rick Yancey. Si je voulais m’ac-
caparer de la Terre, comment me dé-
barrasser de l’espèce dominante ? Pas 
en abîmant la planète, mais de façon 
plus subtile, de manière à préserver 
mon nouveau domicile. »

Méticulosité sadique
Cette méticulosité sadique se mani-
feste par une succession de catas-
trophes, jusqu’à cette mystérieuse 
Cinquième Vague qui donne son titre 
au roman. Pendant ce temps, les 

aliens demeurent quasi invisibles. 
« Ce qui est le plus terrifiant, c’est leur 
absence de visage », précise Rick 
Yancey.
Aux Etats-Unis, le roman sorti le 7 mai 
est classé parmi les meilleures ventes. 
Il faut dire que la campagne de pro-
motion a coûté 750 000 dollars, avec 
diffusion de trailers spectaculaires 
dans les salles de cinéma avant les 
projections de Star Trek Into Darkness 
et de Superman, Man of Steel.
Glenn Tavennec, directeur de la « Col-
lection R » chez Robert Laffont, ne 
doute pas que le livre, première partie 
d’une trilogie, pourrait connaître le 
même succès que Hunger Games. Avec 
adaptation sur grand écran en prime, 
car les droits cinématographiques ont 
été achetés par l’acteur Tobey Maguire 
et Graham King, producteur de World 
War Z. « J’ai acheté les droits trois 
jours après avoir lu le roman, raconte 
Glenn Tavennec. Le ton et la force de 
l’écriture m’ont convaincu. » W 

FANTASTIQUE « La 5e Vague » de l’Américain Rick Yancey pourrait bien détrôner « Hunger Games »

Des aliens cruels 
et invisibles
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Rick Yancey a notamment été influencé par le physicien Stephen Hawking.





/= #0 9= "0
$=&::-' "%#!

)95'959
&98

9,2'&2 815;-7)
*1,95 6,-*1<&2
'(&,'7 )-215/)

'1 89,)
9:.(9 6:15/7

)9-4
:1= /1&::15

<9/-: ! )'-.(95 -&2(-,
)=.-,6=) ! ,1<-,

,9**9)15&2 ! ,9).&*91=)
#++3 ! 8&:-) ;95-

+++3-#')0/*6#/3,7
"#261'#% $ !#'%14 0. -.%1. (65'1/.&4

"
"

"
#'$

(*
!)

+#
*%

&

!2 $1//. 0. 31#*"+%(' )(,'.-&. Les Taps accueillent 
« Sister Twister »
Du chant, des textes engagés et 
des sonorités rock. La compa-
gnie Yann Caillasse présente, dès 
mercredi au Taps Gare-Laiterie, 
le spectacle pamphlet « Sister 
Twister », comprenez Sœur Ou-
ragan. Sur scène, on découvre le 
comédien Yan Siptrott dévoilant 
ses joies et ses peines dans une 
atmosphère cosy. Une rencontre 
entre la troupe et le public est 
organisée jeudi, juste après la 
représentation.

 ̈De 5,50 à 15 €. A 20 h 30, jusqu’à 
vendredi, au Taps Gare-Laiterie, 
10, rue du Hohwald. 03 88 34 10 36.

Barbara Salesch à la 
galerie Ritsch-Fisch
La galerie Ritsch-Fisch met en 
avant l’artiste Barbara Salesch à 
travers l’exposition intitulée « Les 
Fleurs du mal ». On découvre une 
série de gravures en bois et de 
dessins à la fois colorés, géomé-
triques et explosifs.

 ̈Entrée libre. Jusqu’au 20 juillet, 
à la galerie Ritsch-Fisch, 6, rue 
des Charpentiers. 03 88 23 60 74.

Pensez à réserver vos 
places de concerts
La Foire aux Vins de Colmar crée 
l’événement pour sa 66e édition 
avec une programmation haut de 
gamme. On réserve ses places, 
dès maintenant pour les presta-
tions du chanteur israélien à la 
voix cristalline Asaf Avidan, le 
groupe de rappeurs parisiens 
1995 et Redfoo. On retrouve aussi 
Snoop Dog, Mika, Deep Purple et 
Sexion d’Assaut. La manifesta-
tion se déroule du 9 au 18 août.

 ̈Informations et réservations 
au 03 90 50 50 50 ou sur le site 
www.foire-colmar.com.

Un spectacle de rue à 
voir avec l’Illiade
Rendez-vous samedi soir au 
Forum de l’Ill pour le spectacle 
de théâtre de rue Polar ou la stupé-
fiante histoire d’un tango enflammé. 
Cinq comédiens entraînent le 
public dans la vie d’un cabaret à 
l’ambiance de Buenos Aires.

 ̈Entrée libre. www.illiade.com.
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BONS PLANS

THÉÂTRE

Des premières mises 
en scène audacieuses

Envie de connaître la nouvelle 
vague de jeunes metteurs en 
scène européens ? Oui ! Alors, 
direction Karlsruhe pour assister 
à la 8e édition du festival Pre-
mières avec le Maillon et le TNS. 
La manifestation franchit doré-
navant le Rhin. Au programme, 

dix spectacles avant-gardistes 
venus de neuf pays. On aime la 
pièce germano-grecque Telema-
chos racontant les envies des 
Grecs de quitter le pays après la 
crise. W A.M.
De 5,50 à 13 €. De jeudi à dimanche, 
à Karlsruhe. www.festivalpremieres.eu.

La pièce Telemachos revisite les aventures d’Ulysse.

B
en

ja
m

in
 K

rie
g

Aurélie Marmu

D es concerts, des mix, des 
performances et de nom-
breuses animations. 

Pour sa 10e édition, le festival de 
musiques électro, funk, freestyle 
et groove Contre-Temps dévoile 
une sélection enflammée à dé-
couvrir, dès jeudi et jusqu’au 
16 juin, à travers la ville.

Des Dj internationaux
Parmi les manifestations propo-
sées, on ne rate pas la soirée d’ou-
verture, jeudi à l’Auditorium du 
MAMCS, avec le concert des deux 
Aixoises Nadège Teri et Lucille 
Hochet, alias Andromakers. Ce 
duo pop présente son nouvel EP, 
Lanterns, mixant voix douces et 
rythmes survitaminés. On adore 
leur titre dansant et solaire « Stu-
pid Sun ». Vendredi, direction le 
Mudd Club pour bouger sur les 
sons house funky teintés de disco 
d’Al Kent, un artiste tout droit venu 
de Glasgow. On enchaîne, avec la 
soirée Friendship et les mix 

deep house de Sacha Robotti, un 
Dj berlinois présent pour l’occa-
sion au Rafiot. Côté hip-hop, on 
flashe sur les sets du Dj Format à 
découvrir samedi au Studio Saglio. 
Coup de cœur pour la nuit Split Mix 
le 11 juin au Star nourrie de pé-
pites cinématographiques et mu-
sicales. W 

Plus d’infos www.contre-temps.net.

FESTIVAL Contre-Temps fête ses 10 ans

Honneur à la 
scène électro

Le Britannique Dj Format 
dévoile un son old school.

D
R
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Les Experts : 
Manhattan
« La dame du lac ». (USA, 
2012). Avec Hill Harper, 
Gary Sinise, Carmine Gio-
vinazzo.
En cherchant une arme au 
fond d’un lac, les experts 
découvrent un corps.

Le Village pré-
féré des Français
Présenté par Stéphane 
Bern.
En 2012, les téléspectateurs 
ont élu Saint-Cirq Lapopie 
«village préféré des Fran-
çais». 22 nouvelles commu-
nes sont soumises au vote.

Comme chez soi
Réalisation : Lorenzo 
Gabriele (Fr., 2011). 1h30.
Avec Sedef Ecer, Ozz Nûjen, 
Shemss Audat.
Une famille française et une 
famille turque se retrouvent 
obligées de cohabiter dans 
la même maison.

La Part des anges
··· Comédie dramati-
que de Ken Loach (G.-B.-Fr., 
2012). 1h37. Avec Siobhan 
Reilly, Paul Brannigan, 
John Henshaw.
Un délinquant, fin goûteur 
de whiskies, organise le vol 
d’une grande cuvée.

Futur par Starck
Réalisation : Gaël Leiblang, 
Peggy Olmi (Fr., 2013).
Parcourant le monde en 
passionné, le créateur Phi-
lippe Starck dialogue avec 
des visionnaires, notam-
ment Kevin Warwick, pro-
fesseur de cybernétique.

Un air de star
Présenté par Karine Le 
Marchand. Invité : Michaël 
Gregorio. 
L’imititateur Michaël Grego-
rio relève le défi de la trans-
formation. Sa prestation est 
jugée par Liane Foly, Victo-
ria Abril et Angel Llacer 

20.50   Série 20.45   Jeu 20.45   Téléfilm 20.55   Film 20.50   Docu 20.50   Jeu

21.35   Les Experts : 
Manhattan
Série (3 épisodes). 
Avec Gary Sinise.

22.55   Le Village préféré 
des Français
Divertissement.

01.15   Journal de la nuit

22.20   Grand Soir 3
Magazine.

23.20   Un échec de Maigret
Téléfilm (Fr., 2002).

22.35   Bambi
Documentaire.

23.35   Laurence Anyways
·· Drame (2012).

22.30   1948 : du sang 
blanc pour l’Afrique 
du Sud
Documentaire.

23.15   Un air de star, ça 
continue Magazine.

00.05   The Young Man 
Show Spectacle.

20.45 Panique pas papa !
Magazine. Présenté par 
Justine Fraioli. Rencontre 
avec plusieurs pères, qui 
s’occupent de leurs enfants 
avec soin et attention.
22.30 Panique pas papa !

20.40 Amours toxiques
Documentaire. Quatre fem-
mes et un homme témoi-
gnent de leur expérience 
des amours destructrices, 
un enfer quotidien.
21.35 Le Monde en face

20.50 Ghost Rider
Action de Mark Steven 
Johnson (USA-Austr., 2007). 
Avec Nicolas Cage. Un 
cascadeur conclut un pacte 
avec le diable.
22.50 Enquête d’action

20.50 Mon voisin 
le tueur
Comédie de J. Lynn (USA, 
2000). Avec B. Willis. Un 
dentiste découvre que son 
voisin est un tueur à gages.
22.30 Fast & Furious 4

20.50 90’ Enquêtes
Magazine. Présenté par 
Carole Rousseau. « Clubs 
de vacances : sous le soleil 
exactement ? »
22.25 90’ Enquêtes
Magazine.

20.50 Popstars
Jeu. Présenté par Alexia 
Laroche-Joubert, La 
Fouine, P. Gandilhon, M. 
Galanter. « Episode 3 et 4 ».
22.50 Popstars
Jeu. « Episode 1 et 2 ».
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SUDOKU N°1674

3 5 6 8
8 9 3 1

6
6 2 5 4 1 8

3 6
7 2 8 4 9 3

7
8 6 1 9 

2 3 4 7

Moyen

En partant des chiffres déjà 
inscrits, remplissez la grille 
de manière que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque 
carré de 3 par 3 contienne 
une seule fois tous 
les chiffres de 1 à 9

Solution du sudoku n° 1673
4 9 5 1 6 8 2 7 3
7 3 8 4 5 2 1 6 9
6 1 2 9 3 7 4 8 5
5 2 9 8 7 4 6 3 1
3 8 7 6 1 5 9 4 2
1 4 6 3 2 9 8 5 7
2 6 3 7 4 1 5 9 8
8 5 4 2 9 3 7 1 6
9 7 1 5 8 6 3 2 4
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HOROSCOPE
Bélier du 21 mars au 20 avril

Vous affirmez vos idées. 
Vous avez acquis une certaine maturité. 
Cela vous permet enfin d’être plausible.

Taureau du 21 avril au 21 mai

Vous avez pris du recul. Vous êtes 
mieux dans votre peau et vous menez 
votre vie comme bon vous semble.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin

Vous perdez un temps fou pour rien. 
Dédramatisez les choses. Prenez la vie 
comme elle vient et appréciez-la.

Cancer du 22 juin au 22 juillet

Et si vous changiez un peu d’air ? 
Partez loin de chez vous, histoire de changer 
d’horizon et de paysage.

Lion du 23 juillet au 23 août

Vous êtes un peu nerveux aujourd’hui. 
Cela ne sert à rien de vous ruer sur tout 
ce qui bouge. Du calme !

Vierge du 24 août au 23 septembre

Laissez-vous aller à l’appel 
du bonheur. Ne vous posez aucune question. 
La journée se déroule sans encombre.

 Balance du 24 sept. au 23 octobre

Vous pétillez comme une bulle 
de champagne. Au fait, pour fêter quel 
événement ? Aucun, vous êtes au top !

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.

Tout va bien dans votre vie. 
Qu’elle soit familiale ou amoureuse. 
De plus, vous ne comptez plus vos sous.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.

Vous êtes souriant. Vous montrez 
votre facette de séducteur. Vous attendez 
que la mayonnaise prenne.

Capricorne du 22 déc. au 20 janv.

L’amitié avant tout, telle est votre 
devise. Vous aimez vous entourer 
de personnes honnêtes et sincères.

 Verseau du 21 janvier au 18 février

Reprenez-vous en main. Vous êtes 
observé, mais vous regardez vos pieds. 
Relevez la tête et soyez sûr de vous.

 Poissons du 19 février au 20 mars

Ce n’est pas le bon jour. Faites des 
détours pour éviter les discussions et essayez 
de garder votre calme.
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Ajinça lors du match 1 de la finale.

Propos recueillis
par Floréal Hernandez

A lexis Ajinça a vécu un match 2 
de la finale de Pro A compli-
qué. Autant le pivot de la SIG 

avait survolé le premier épisode (89-
54), autant la défense agressive de 
Nanterre, notamment celle de Pas-
save-Ducteil, l’a muselé vendredi (79-
84). Le natif de Saint-Etienne aborde 
la 3e manche, ce mardi, revanchard.

Alexis, votre coach était déçu mais 
pas abattu, vendredi. Dans quel état 
d’esprit êtes-vous avant ce match 3 ?
On est remontés. On a hâte d’y être. Ça 
va être un gros match. Il va jouer un 
grand rôle dans la série. Il est char-
nière, l’une des deux équipes pourra 
être championne samedi. C’est pour ça 
que les joueurs vont se donner à 100 %. 
On ne va pas s’occuper de l’arbitrage, 
on va se focaliser sur nous-même.
Offensivement lors du premier 

match, tout avait fonctionné pour 
vous. Ça n’a pas été le cas dans le 
deuxième. Que vous faut-il changer ? 
Rien du tout. Il ne faut pas pas se lais-
ser agresser, jouer notre jeu et exé-

cuter les systèmes à la lettre.
L’arrière de Nanterre Trenton 
Meacham disait que lors de la 
première manche, ils avaient été 
trop passifs sur vous et que sur la 
deux, ils venaient pour se battre 
avec vous. Comment gérez-vous 
d’être un joueur cible ?
C’est mental. Parfois, tu peux péter un 
plomb, car il y a eu des fautes non 
sifflées. Mais bon. Il faut relever la 
tête, jouer son jeu. Ne pas se prendre 
la tête pour savoir s’il y avait faute ou 
non. Et jouer plus dur (sourire). W 

ALEXIS AJINÇA Le pivot est remonté avant le match 3 de la finale, mardi

« C’est un match charnière, 
on va se donner à 100 % »
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Paris, Coubertin
La salle de Nanterre n’étant 
pas homologuée pour la finale, 
la JSF reçoit au gymnase Coubertin, 
à Paris. « C’est une contrainte pour 
eux. Ils peuvent le regretter, conçoit 
Vincent Collet. Mais à l’inverse, 
ils auront plus de supporters. »

« Vous n’êtes pas 11, vous êtes des 
milliers. » Brandie à Epinal, di-
manche, au milieu des 3 000 suppor-
ters du Racing, la banderole était sur 
le perron de l’hôtel de ville, place Bro-
glie, lundi, pour fêter l’accession du 
club en National. Une fois encore, les 
joueurs strasbourgeois et le staff ont 
constaté que c’était vrai devant une 
foule d’un millier de supporters. Soit 
autant voire plus que lors de la célé-

bration de la victoire en Coupe de la 
Ligue, en 2005. 
Après les chants des supporters, place 
aux remerciements des joueurs. 
Pacho Donzelot a fait applaudir le pu-
blic par ses coéquipiers, Anthony Sichi 
a souhaité « aller tous ensemble en 
Ligue 2 ». Milovan Sikimic, lui, a donné 
rendez-vous pour la saison prochaine. 
A savoir le vendredi 9 août pour la re-
prise du National. W F.H.

FOOTBALL

Soir de fête National pour le RCS
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Un millier de supporters ont fêté la montée du Racing en National, lundi.

CYCLISME
Voeckler et Europcar 
veillent sur Veilleux
Le Canadien David Veilleux de 
l’équipe Europcar a conservé 
son maillot de leader lors de 
la 2e étape du Critérium du 
Dauphiné, à Oyonnax, lundi. 
Thomas Voeckler a travaillé 
pour, il termine dans le 
peloton réglé par l’Italien 
Viviani (Cannondale). Au 
général, Voeckler est 58e

à 1’57 de son coéquipier.
Ce mardi, 167 km entre 
Ambérieu-en-Bugey et Tarare.

TENNIS
Olivetti, n°1 en Israël
Après les qualifications de 
Nice et de Roland-Garros, 
Albano Olivetti, 310e à l’ATP, 
redescend sur le circuit 
Future. A Herzlia, en Israël,
le Haguenovien est tête de 
série n°1 et affronte le local 
Smilansky (898e), mardi.
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ROLAND-GARROS Le Français paraît capable de dominer Roger Federer en quart de finale

Tsonga met en garde le Suisse
Antoine Maes

C
ette année, le parcours de 
Maître Federer à Roland-Gar-
ros prend des allures de géno-

cide de Français. Après avoir sorti 
Julien Benneteau, après avoir souffert 
contre Gilles Simon, le Suisse s’at-
taque ce mardi à Jo-Wilfried Tsonga 
en quart de finale. Sûrement l’affron-
tement où le meilleur joueur de tous 
les temps a le moins de marge.

V  Parce que Tsonga s’est adapté 
à la terre. Avec son style de jeu et son 
gabarit, le Français a longtemps sem-
blé plus adapté aux surfaces rapides. 
Mais le Tsonga version 2013, sans être 

devenu un terrien, s’est adapté. « Il 
bouge mieux, il s’est vraiment bien pré-
paré. Il a fait un gros travail physique 
avec Roger Rasheed [son entraîneur] », 

remarque l’ancien directeur technique 
national Patrice Hagelauer. Il a aussi 
complété sa palette technique. « Il 
passe vite de la phase d’attente à la 
phase explosive avec son coup droit », 
remarque Nicolas Mahut, le spécialiste 

du gazon du clan français.
V  Parce qu’il sait qu’il peut le faire.
« Il a pris confiance l’année dernière, 
en sentant qu’il pouvait aller loin dans 
ce tournoi, en titillant Djokovic [défaite 
en quart de finale]. S’il y a une occa-
sion, il ne la laissera pas passer », 
assure Patrice Hagelauer. « Je ne sais 
pas s’il a plus les armes qu’un autre, 
mais je sais qu’il a ce qui faut, enchaîne 
Nicolas Mahut. Déjà, il pense qu’il peut 
le faire. Et il n’a pas envie de s’arrêter 
là, il ne se contente plus de ça. »
V  Parce que Federer n’est pas à 
son top. Quand on doute du niveau de 
Federer, il faut évidemment « mettre 
de gros guillemets, sourit Nicolas 
Mahut. Il est en quart d’un Grand Che-

lem pour la 37e fois de suite, c’est le 
plus grand. » « Roger, c’est Roger, il 
ne faut jamais s’attendre à ce qu’il ne 
joue pas bien », se marre Hagelauer. 
N’empêche, Gilles Simon a montré la 
direction en poussant son altesse dans 
ses retranchements. « Ça doit donner 
des idées à Jo. Federer est prenable, 
non pas parce qu’il baisse [de niveau], 
mais parce que Jo monte. Et ça, ça fait 
une différence. » De là à faire du Man-
ceau le favori, il y a évidemment un pas 
que personne n’ose franchir. W 

« Il a pris confiance 
l’année dernière, en 
sentant qu’il pouvait 
aller loin dans ce 
tournoi. » Patrice Hagelauer

Roland-Garros, court 4, lundi, à 
16 h 30. Une bonne centaine de per-
sonnes sont installées dans les gra-
dins exigus de ce court annexe. Ils sont 
venus assister à un entraînement du 
maître Roger Federer.
Le Suisse se pointe avec 45 minutes de 
retard. Mais ce n’est pas bien grave. 
Parce que « Roger, il a la classe ». Ou 
alors parce que « Federer, c’est le plus 
grand ». Une admiration qui se traduit 
pendant les matchs du Bâlois. Fait ex-

traordinaire dans le monde du sport, il 
est au moins autant encouragé pendant 
ses matchs que les joueurs évoluant 
« à domicile » qu’il peut rencontrer. 
C’était le cas dimanche, contre Gilles 
Simon, alors même que le Français 
n’était pas loin de créer l’exploit. 
Cela devrait encore être le cas contre 
Tsonga, même si le Manceau bénéficie 
d’une cote de popularité plus élevée 
que Simon. « Avec Roger à Roland, le 
public est toujours partagé, assure un 

autre Français, Nicolas Mahut. Au 
début, le public est toujours 50-50, et 
puis, quand il sent que l’exploit n’est 
pas loin, il supporte le Français. »
Federer bénéficie d’un pouvoir d’attrac-
tion. « Il y a tellement de respect… Déjà 
parce qu’il parle français. Tout le 
monde l’adore, note Mahut. C’est diffi-
cile d’être contre lui. Là honnêtement 
je pense qu’ils seront plus pour Jo, 
parce qu’ils se prennent à rêver d’un 
Français qui gagne Roland. » W A.M.

Le public français se fédère aussi derrière Federer
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Suivez Roland-
Garros en live 
à partir de 13 h

Les regrets de Gasquet

« J’ai plus mal au moral que 
mal aux jambes. Et pourtant 
j’ai mal aux jambes… » 
Après cinq sets d’un combat 
dantesque contre Stanislas 
Wawrinka (7-6, 6-4, 4-6, 
5-7, 6-8), Richard Gasquet 
est touché. Touché par 
l’étroitesse de la défaite, 
alors qu’il s’imaginait déjà 
pour la 1re fois en quart à 
Roland-Garros. « Plusieurs 
fois, je me suis vu gagnant », 
soupire le Français.

Les résultats du jour

Chez les femmes :
– Kirilenko (RUS) bat Mattek-
Sands (USA) 7-5, 6-4
– Azarenka (BLR) bat 
Schiavone (ITA) 6-3, 6-0
– Sharapova (RUS) bat 
Stephens (USA) 6-4, 6-3
Chez les hommes :
– Nadal (ESP) bat Nishikori 
(JAP) 6-4, 6-1, 6-3
– Djokovic (SER) bat 
Kohlschreiber (ALL) 4-6, 6-3, 
6-4, 6-4
– Haas (ALL) bat Youzhny 
(RUS) 6-1, 6-1, 6-3

Au programme

– Tsonga (FRA)-Federer (SUI)
– Ferrer (ESP)-Robredo (ESP)
– Radwanska (POL)-Errani (ITA)
– Serena Williams (USA)-
Kuznetsova (RUS)
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Jo-Wilfried Tsonga a beaucoup progressé 
sur terre battue cette saison.

Retrouvez sur votre smartphone 
les images du tournoi, sur et en dehors du court.
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